
	



 
Petit(e) palien(ne) en devenir, 

Ce	modeste	livret	t’est	destiné	afin	que	tu	
puisses,	 dans	 ta	 recherche	 de	
l’appartement	 lillois	 rêvé,	être	guidé	par	
la	 bienveillance	 ainsi	 que	 l’expérience	
certaine	de	toute	l’équipe	du	Bureau	des	
Élèves	de	Sciences	Po	Lille.	Tu	y	trouveras	
une	 description	 détaillée	 de	 chacun	 des	
quartiers	 composant	 la	 capitale	 des	
Flandres	 (intra-muros),	 ainsi	 que	 les	
meilleures	 adresses	 pour	 y	 passer	 une	
année	 inoubliable,	 en	 toute	 sérénité	 et	
sans	 faire	 trop	 de	 mal	 à	 ton	 porte-
monnaie.	

Nous	avons	tout	fait	pour	rendre	ce	guide	
aussi	 complet	 que	 possible.	 Néanmoins,	
peut-être	qu’il	te	restera	encore	quelques	
questions	 à	 l’issue	 de	 ta	 lecture.	 Le	 cas	
échéant,	 n’hésite	 pas	 à	 faire	 appel	 à	 la	
sagesse	 de	 tes	 anciens	 (ou	 de	 tes	
camarades)	sur	le	groupe	de	ta	promo.	

	
	
En	 te	 souhaitant	 encore	 une	 fois	 la	
bienvenue	 dans	 la	 grande	 famille	 de	
Sciences	 Po	 Lille,	 et	 le	 meilleur	 pour	
l’année	à	venir,	

	

Ton	BDE	chéri.		



	 Commençons	par	le	quartier	le	plus	emblématique	de	Lille,	celui	mis	
en	avant	dans	les	guides	touristiques	et	le	journal	des	régions	du	dimanche	
sur	 TF1.	 Pourquoi	 ?	 Mais	 parce	 qu’il	 est	 mignon	 tout	 plein	 !	 Des	 rues	
sinueuses	et	pavées,	des	rangées	de	jolis	vélos,	des	accents	anglais,	des	cafés	
agréables,	des	magasins	luxueux…	Le	Vieux	Lille,	c’est	LA	façade	témoin	de	la	
ville.	Situé	derrière	l’Opéra,	il	s’étend	sur	tout	son	nord.	La	rue	de	la	Clef	sera	
l’endroit	 où	 vous	 trouverez	 ces	 petits	 cadeaux	 si	 hipstero-bobos	 tant	
recherchés,	 la	rue	Royale	probablement	celle	où	vous	vous	baladerez	avec	
votre	mère,	l’avenue	du	peuple	belge	avec	votre	père.			

Y habiter ? 

Le	 Vieux-Lille	 est	 une	 superbe	 bulle,	 dont	 il	 faut	 payer	 le	 prix.	 Les	
loyers	seront	donc	ici	plus	chers	que	dans	les	autres	quartiers	lillois.	De	plus,	
malgré	sa	proximité	avec	le	centre-ville	(notamment	côté	Opéra),	il	devient	
compliqué	de	s’y	déplacer	lorsque	l’on	s’enfonce	au	nord.	En	effet,	il	s’agit	du	
seul	quartier	qui	n’est	pas	desservi	par	le	métro.	Il	y	a	bien	quelques	navettes,	
mais	la	navigation	demeure	peu	aisée	parmi	les	traboules	lilloises.	Quant	aux	
courses,	 notez	 que	 les	 magasins	 d’alimentation	 courante	 ne	 sont	 pas	
nombreux	et	que	bien	qu’étant	de	simples	superettes,	ils	affichent	des	prix	
de	vente	à	faire	pâlir	Liliane	Bettencourt.			

Y manger ? 

Ce	quartier	est	 l’endroit	parfait	où	emmener	vos	parents	pour	 leur	
montrer	 la	 façade	 rayonnante	 de	 vos	 études.	 Vous	 pourrez	 y	 trouver	 des	
petits	 restaurants	 certes	 un	 peu	 touristiques	 mais	 sooo	 Chti	 !	 Allez	 donc	
commander,	dans	un	estaminet	tel	que	Le	Vieux	de	la	Vieille,	une	carbonnade	
flamande	 (bœuf,	pain	d’épice,	bière),	un	welsh	 (fromage	 fondu	dans	de	 la	
bière,	jambon,	œuf,	et	pain	grillé)	ou	un	potjevleesch	(de	la	viande	en	gelée).	
BRUH.	Vous	l’aurez	compris,	pour	la	finesse,	Il	faudra	repasser.	Pour	les	plus	
raffinés,	 La	 Bottega,	 élue	meilleure	 pizzeria	 de	 France,	 propose	 des	mets	
italiens	à	des	prix	raisonnables.	Avec	ceci	point	de	douce	vinasse	comme	à	
Bordeaux,	 mais	 une	 bonne	 bière,	 par	 exemple	 une	 Goudale	 ou	 bien	 une	
Chouffe.	Et	après	tout	cela,	point	de	repos	pour	l’estomac	:	prenez	donc	un	



Merveilleux	en	dessert	(sortes	de	meringues	tunées	par	les	nordistes)	rue	de	
la	Monnaie.	

Y boire ? 

Le	Vieux-Lille	ne	manque	pas	de	nous	rappeler	sa	condition	de	façade	
témoin	à	travers	ses	prix.	On	y	retrouve	ainsi	la	pinte	à	6	euros	chère	aux	villes	
plus	bourgeoises	(vous	l’aurez	compris,	nous	utiliserons	dans	ce	petit	guide	
l’indice	de	la	pinte	en	indicateur	du	prix	de	la	vie	des	quartiers.)	

Malgré	cela,	on	peut	y	trouver	des	adresses	très	sympas.	La	Confrérie	en	
est	une,	l’un	de	ces	bons	bars	ricains	à	la	bien,	y	comprendre	retransmission	
de	tous	les	sports	et	tournois	de	beer	pongs.	Juste	à	côté	se	trouve	le	Café	
OZ-Australian	Bar	où	vous	pourrez	aussi	bien	siroter	une	bière	qu’un	cocktail	
des	plus	 raffinés.	A	noter	 la	musique	 très	 variée	 selon	 les	 jours	 à	base	de	
house,	funk,	disco,	techno…	Le	Gastama	est	le	bar	de	l’auberge	de	jeunesse	
du	même	nom,	et	propose	une	sélection	de	14	bières	pressions,	à	partager	
autour	 d’une	 planche	 d’apéro	 avec	 Svetlana	 la	 blonde	 slovaque,	 John	 le	
British	rougeaud	à	la	Rooney,	et	le	tendre	Igor,	venu	supporter	avec	amour	
son	équipe	de	football.	D’ailleurs,	ne	manquez	pas	de	proposer	un	jour	à	Igor	
de	vous	rendre	tous	deux	à	un	match,	dont	vous	ne	reviendrez	jamais	vivant	
avec	le	Russe,	celui	du	Kremlin.	Bar	à	l’ambiance	d’Europe	de	l’Est,	il	propose	
toutes	sortes	de	breuvages	à	base	de…vodka	!	Enfin,	pour	plus	d’exotisme,	La	
Pirogue	est	un	bar	à	Rhum,	dont	les	cocktails	et	leur	suave	odeur	de	canne	à	
sucre	vous	saisiront	dès	l’entrée.		

	

	

	

	

	

	

	 	



	 Vauban	 est	 LE	 quartier	 étudiant	 de	 Lille,	 accueillant	 notamment	
l’Université	Catholique	de	Lille,	siège	de	27	000	étudiants	tout	de	même.	La	
fac	en	elle-même	est	une	beauté	au	style	Poudlardien	affirmé.	Situé	non	loin	
de	 la	 fameuse	Rue	Nationale,	 ce	 quartier	 est	 très	 agréable,	 au	bord	de	 la	
Deûle	(non,	ce	n’est	pas	l’onomatopée	d’une	éructation	mais	bel	et	bien	la	
rivière	 qui	 abreuve	 Lille)	 et	 tout	 près	 du	 parc	 Vauban	 et	 de	 la	 Citadelle	
(construite	par…	Vauban	!!!	OUI	OUI	OUI)	autour	de	laquelle	se	réunissent	les	
aficionados	du	running	lillois.	A	noter	qu’il	y	a	également	un	zoo	mignon	tout	
plein,	avec	un	panda	roux.		

Y habiter ?  

Vauban	 bénéfice	 de	 qualités	 qui	 pour	 certains	 sont	 également	 ses	
défauts.	C’est	un	quartier	jeune,	par	conséquent	les	loyers	sont	abordables,	
les	 proprios	 habitués	 à	 traiter	 avec	 les	 étudiants,	 et	 vos	 voisins	 seront	
probablement	en	études	eux	aussi.	Le	MATCH	de	la	rue	Solfé	n’est	pas	loin,	
et	il	y	a	pas	mal	de	petites	superettes.	Ses	défauts	sont	le	verso	de	la	même	
pièce.	C’est	un	quartier	étudiant.	Donc	il	y	aura	sûrement	du	bruit	en	soirée,	
des	fêtes,	et	les	jeudis	soir	vos	voisins	ne	réviseront	pas	tous	le	droit	constit.	
Mais	 de	 toute	 façon	 qu’importe,	 puisque	 le	 jeudi,	 vous	 serez	 aux	 soirées	
organisées	par	votre	fabuleux	BDE	,	n’est-ce	pas	?	

Y manger ?  

Coin	étudiant	oblige,	les	restos	typiques	font	place	aux	kebabs	et	bars	
à	pâtes	en	tout	genre.	Je	resterai	concis	ici	en	vous	indiquant	simplement	ce	
que	notre	expert,	notre	Jean	Luc	Petitrenaud	des	Döner	et	galettes,	Benjamin	
Falanga,	a	élu	«	best	kebab	in	Lille	».	:	Le	Céline.		

Y boire ?  

	 La	finesse	oubliée,	vous	pourrez	vous	abreuver	dans	un	des	nombreux	
bars	 étudiants	 du	 quartier	 et	 vous	 laisser	 aller	 à	 la	 rencontre	 de	 jeunes	
catholiques	(ils	ne	le	sont	pas	tous	et	n’en	ont	pas	forcément	les	mœurs..)		
dans	ce	qui	est	et	restera	leur	fief.	Notre	suggestion	va	à	La	Faluche	et	à	son	
patron	complétement	Chti,	à	sa	cave	et	son	billard	et	son	ambiance	toujours	
riante	et	débonnaire.		



THE	 place	 to	 be	 à	 Lille.	 Situé	 en	 gros	 entre	 le	 palais	 des	 Beaux-Arts	 et	 le	
quartier	de	Wazemmes	ainsi	que	le	long	de	votre	future	ligne	de	vie	:	la	rue	
Solférino.	C’est	un	quartier	assez	étudiant,	relativement	bien	desservi	par	les	
lignes	de	métro	et	de	bus..	Largement	pourvu	en	supermarchés	(notamment	
le	Match	ou	les	Carrefour	Market…),	il	dispose	en	fait	de	toutes	les	facilités.	
Rien	n’est	loin,	le	parc	Vauban	à	l’ouest,	le	parc	Lebas	à	l’est,	le	marché	de	
Wazemmes	au	sud,	la	Grand	’Place	au	nord,	sont	tous	à	15	minutes	à	pied	à	
chaque	fois.		

Y habiter ? 

OUI	!	C’est	le	coin	le	plus	intéressant	du	point	de	vue	de	la	localisation,	
son	emplacement	vous	permet	de	tout	faire	en	vélo	ou	à	pied,	et	de	vous	
rendre	n’importe	où	à	Lille	en	un	maximum	d’une	demi-heure.	De	plus,	c’est	
aussi	 le	 quartier	 du	 nouveau	 site	 de	 l’IEP	 (rue	 Angellier)	 où	 nous	 nous	
installerons	en	janvier.	Les	loyers	sont	honnêtes,	il	y	a	pas	mal	d’étudiants,	et	
la	plupart	des	sorties	y	sont	organisées,	alors	autant	privilégier	cette	zone.		

Y manger ?  

Le	centre	recèle	de	spots	de	restauration	rapide,	chez	qui	notre	pôle	
sponsors	 nous	 a	 négocié	 des	 partenariats.	 Les	 réductions	 de	 cette	 année	
fonctionnent	sur	présentation	de	votre	carte	Sciences	Po.	Tout	d’abord,	Pita	
Pit	situé	rue	Masséna	est	une	forme	de	Subway,	en	bien	plus	chaleureux	et	
surtout	en	plus	sain	!	Vous	choisissez	tout	du	début	à	la	fin	et	le	résultat	est	
toujours	une	régalade,	fraîche	et	douce.	En	face	se	trouve	le	Bosphore,	bon	
gros	kebab	turc	particulièrement	apprécié	des	étudiants	paliens,	notamment	
à	cause	de	ses	horaires	nocturnes.	Fresh	Burritos	propose	lui	une	nourriture	
rapide	mais	goûteuse	sur	la	thématique	du	Sombrero	et	de	Napoléon	III	(oui).	

Y boire ? 

Question	déterminante.	Tout	d’abord	sachez	que	le	croisement	rue	
Masséna/rue	Solférino	est	connu	comme	LA	RUE	DE	LA	SOIF,	et	sûrement	pas	
à	tort.	Fierté	locale,	c’est	la	rue	à	la	concentration	de	bars	la	plus	élevée	en	
France.		Vous	y	trouverez	entre	autres	le	Base	Camp,	ayant	pour	thème	les	
sports	d’hiver,	vous	vous	y	sentirez	bientôt	comme	dans	un	WEI	au	ski.	Le	



Latina	 est	 lui	 un	 bar/boîte	 repaire	 des	 FIFE	 et	 des	 amateurs	 de	 danses	
chaloupées.	À	hauteur	de	la	rue	Solférino,	vous	trouverez	le	repère	historique	
des	 étudiants	 de	 Sciences	 Po	 (bien	 que	 disputé	 par	 ces	 distributeurs	
automatiques	 caisse	 d’épargne,	 j’ai	 nommé	 les	 étudiants	 de	 l’EDHEC)	 :	 le	
Solférino.	Ses	néons	bleus	et	son	éclairage	blafard	vous	paraitront	peut-être	
d’abord	sordides,	vous	donnant	l’impression	d’un	lieu	impropre	à	accueillir	
votre	être.	Mais	en	vérité,	le	«	Solfé	»	saura	rapidement	vous	éblouir,	dans	
une	brume	de	pintes	à	3,50€	(coucou	la	Jupi	!).	Le	Farafina	est	lui	un	bar	à	
rhum	à	l’ambiance	et	au	décor	tout	sucré	et	caribéen,	décoré	de	plantes	et	
de	masques	 vaudous.	 Enfin,	 allez	 faire	 un	 tour	 à	 la	 Plage	 près	 de	 la	 Rue	
Nationale,	connue	pour	ses	guirlandes	de	sous-vêtements	accrochés	au	mur	
et	le	TRIPLE	DRAGON	!	

	 Après	 ces	bars,	 vous	 sortirez	 forcément	dans	 les	boîtes	GRATUITES	
que	sont	le	Smile,	le	Seven,	le	Stéréo	Club,	le	Network…	On	ne	vous	en	dit	pas	
plus,	à	vous	de	visiter	le	reste	pour	de	belles	surprises	!			

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	



Wazemmes,	sa	rue	des	Postes,	la	rue	Gambetta	et	ses	kebabs,	ses	magasins	
de	déguisement	(bonjour	le	WEI	et	le	CRIT),	son	marché	du	dimanche	matin	
sur	la	place	de	la	Nouvelle	Aventure.	Vous	pourrez	trouver	ici…tout.	Fruits	et	
légumes,	poulets	rôtis,	nems,	bières	artisanales,	maroilles,	faux	jean	Levi’s…	
Un	moyen	génial	de	se	réveiller	 les	papilles,	surtout	après	une	courte	nuit	
post-samedi	soir.		

Y habiter ? 

La	 zone	 la	 plus	 proche	 du	 centre,	 près	 de	 la	 place	 Sébastopol	 est	
sympa,	bien	localisée,	et	bénéficie	de	loyers	attractifs.	C’est	généralement	le	
cas	dans	tout	le	quartier,	qui	est	assez	peu	cher	et	très	bien	pourvu	en	facilités	
(laveries,	 supermarchés…).	 Il	dispose	ainsi	d’un	superbe	 terrain	de	 foot	en	
synthétique	accessible	librement,	et	d’une	Maison	Folie	offrant	concerts	et	
autres	à	tarifs	très	modiques.	Mais	plus	vous	vous	y	enfoncerez,	moins	le	coin	
deviendra	sympa	à	découvrir.	Les	avis	sont	partagés	à	ce	sujet,	mais	disons	
que	la	probabilité	de	vous	voir	proposer	des	substances	illicites,	de	«	perdre	»	
votre	 portable	 et	 autres	 aventures	 malencontreuses	 est	 plus	 élevée	 ici	
qu’ailleurs.	C’est	particulièrement	le	cas	près	des	Portes	de	métro	du	périph.		

Y manger ? 

	 Pléthore	de	kebabs	et	de	restauration	rapide,	très	bons	poulets	frits	
tout	le	long	de	la	rue	Gambetta.	

Y boire ? 

Le	Uno’s	Bar	est	un	bar	assez	atypique	mais	ô	combien	sympathique.	
Il	dispose	d’un	terrain	de	pétanque	intérieur,	de	baby	foots,	d’une	magnifique	
cave	à	faire	rougir	Dorian	Gray	(accessible	 librement,	vous	y	trouverez	des	
canapés	ainsi	qu’une	sélection	de	jeux	de	société),	et	d’une	carte	très	fournie.	
Le	Cirque	est	également	un	spot	agréable,	situé	rue	des	Postes,	QG	de	l’élite	
hipster	locale	(et	donc	apprécié	du	BDA).		

	

	

	



Ah	votre	nouveau	bled	pour	seulement	6	petits	mois…	Lieu	d’habitation	
de	notre	beau	Sciences	Po	dans	les	locaux	d’une	ancienne	manufacture	de	
tissu	aux	briques	rouges.	Quartier	assez	excentré,	il	s’étend	de	la	fin	de	la	rue	
Solférino	 jusqu’au	 périph’/Lille	 Sud.	 La	 partie	 près	 du	 parc	 Lebas	 est	 très	
sympa	 et	 bénéficie	 du	 cadre	 du	 «	 parc	 rouge	 »	 ainsi	 que	 des	 bars	 et	
restaurants	 qui	 le	 longent.	 Toutefois,	 à	 mesure	 que	 l’on	 s’y	 enfonce,	 la	
probabilité	 d’y	 trouver	 certaines	 plantes	 vertes	 et	 de	 paumer	 vos	 affaires	
augmente,	 dans	 une	 ambiance	 parfois	 moyennement	 sereine.	 Ceci	 dit	
Moulins	est	très	bien	pourvu	en	facilités	(laveries,	supermarchés)	et	la	fac	de	
droit	et	sa	bibliothèque	pourront	vous	être	utiles	dans	vos	devoirs.	

Y habiter ? 

	 Si	le	coin	Parc	Lebas	est	assez	sympa,	rien	ne	sert	de	vouloir	habiter	
rue	de	Trévise	pour	être	plus	près.	En	effet,	en	vélo,	même	la	rue	Nationale	
n’est	qu’à	dix	minutes.		

Y manger ? 

	 Le	Layalina	situé	au	début	de	la	rue	d’Arras	est	un	restaurant	libanais	
aux	prix	aussi	doux	que	son	houmous.	Pour	15€,	vous	en	aurez	pour	votre	
argent	avec	 ses	6	plats	 servis.	 Le	 InWay,	un	peu	au	dessus	du	Parc	Lebas,	
propose	des	encas	aux	airs	newyorkais	à	des	prix	abordables.	

Y boire ? 

Des	endroits	fantastiques	jouxtent	désormais	le	parc	Lebas.	La	Gare	
Saint	 Sauveur,	 ancienne	 grande	 plaque	 tournante	 de	 trafic	 (ferroviaire	 ou	
pas),	a	nouvellement	été	rebaptisée	Saint	So’.	Martine	et	son	équipe	en	ont	
fait	 un	 lieu	 de	 rendez-vous	 culturels,	 accueillant	 des	 expositions	 diverses	
toute	l’année,	tandis	que	le	bistrot	Saint	So	vous	propose	de	bonnes	bières	et	
petits	mets	dans	un	cadre	branché,	sur	de	 la	musique	choisie	avec	goût.	 Il	
accueille	 aussi	 de	 nombreux	 concerts	 qui	 sauront	 satisfaire	 les	 plus	
éclectiques	d’entre	vous.	Juste	à	côté	se	trouve	Le	Mother,	bar	à	étage	post-
indus’	 délicieusement	 aménagé	 avec	 son	 parquet,	 et	 ses	 banquettes	
confortables,	sur	lesquelles	vous	pourrez	apprécier	une	playlist	très	agréable.	
Spot	bobo	oblige,	 il	est	en	 revanche	assez	cher,	donc	privilégiez	 les	happy	



hours.	 Il	 a	 aussi	 l’inconvénient	 de	 devenir	 rapidement	 bruyant	 du	 fait	 de	
l’ouverture	 de	 la	 salle.	 Dans	 le	 coin,	 L’Hybride	est	 quant	 à	 lui	 un	 concept	
absolument	 génial	 ;	 à	 savoir	 un	 bar-cinéma.	 Venez	 visionner	 ici	 des	
rétrospectives	et	des	films	cultes	avachis	sur	de	vieux	fauteuils	de	cuir,	tout	
en	pouvant	 siroter	une	bière.	Faites	cependant	attention	de	bien	venir	en	
avance	pour	être	sûr	d’avoir	une	place.		

Pour	vos	sorties,	on	trouve	rue	d’Arras	une	boîte	désormais	appelée	
Polygon.	Votre	serviteur	ayant	habité	en	face	de	celle-ci	cette	année,	j’ai	été	
le	témoin	de	cette	révolution.	Passant	d’une	programmation	afro-caribéenne	
à	une	musique	plus	pointue	à	base	de	trance,	elle	a	su	renouveler	sa	clientèle	
pour	le	plus	grand	malheur	de	mon	sommeil.	C’est	petit,	ça	se	balade	pieds	
nus	à	l’intérieur,	il	pourrait	y	avoir	des	sarouels	en	vente	tellement	les	gens	
en	portent,	mais	les	soirées	sont	parfois	vraiment	sympas.	Jetez	un	œil	à	la	
programmation	 sur	 leur	 site	 (comptez	 5	 euros	 pour	 une	 entrée).	 Enfin,	 le	
Magazine	est	l’une	des	rares	boîtes	payantes	de	Lille.	Tarifs	élevés	ici	(entre	
10	et	15€)	mais	une	qualité	de	son	sans	équivalent	sur	la	métropole	lilloise.	
Nos	voisins	de	sous-sol	de	la	rue	de	Trévise	accueillent	en	effet	les	plus	grands	
artistes	 internationaux	 et	 vous	 feront	 oublier	 leur	 bruit	 par	 la	 meilleure	
musique	électro	house	du	moment	 (dont	 vous	pourrez	peut-être	avoir	un	
aperçu	via	les	tests	sons	du	mardis	après-midi	en	amphi).	

	

	

	

	

	

	

	

	

	


